Paysage 4 : le pays des Lotophages

L’île des Lotophages est identifiée aujourd'hui avec Djerba, qui se trouve dans le sud de la Tunisie. Les Lotophages, comme l'indique leur nom, sont des « mangeurs de lotos », plante dont la consommation a la propriété de faire oublier à ceux qui en mangent qui ils sont et d'où ils viennent : ces êtres ne vivent que de la cueillette des fruits de la nature. Arrivés sur l’île des Lotophages après une tempête, Ulysse envoie deux éclaireurs non armés reconnaître les lieux. Il leur adjoint un héraut (officier de l'office d'armes) : porteur d'un sceptre et en grande tenue, ce personnage a pour fonction diplomatique de prendre contact avec le prince éventuel qui règne en ces lieux et de lui faire connaître l'identité des nouveaux arrivants ; peine perdue : 
« Mais, à peine en chemin, mes envoyés se lient avec les Lotophages qui, loin de méditer le meurtre de nos gens, leur servent du lotos. Or, sitôt que l'un d'eux goûte à ces fruits de miel, il ne veut plus rentrer ni donner de nouvelles. » 
— (ibid., IX, 91-95, trad. Victor Bérard)
Ulysse doit ramener de force ses compagnons sur les navires, et rembarquer aussitôt. 

Au pays des Lotophages, on a bien failli vous oublier
On a mangé le lotus, on a bu le vin et le miel

Au pays des Lotophages, on a bien failli vous oublier
On a mangé le lotus, on a  bu le vin et le miel. Ah___

Qui es-tu toi ? Un mangeur de lotus. Et t’as des enfants ? Je n’sais pas ? Et une femme ? Peut-être ! Peut-être ! Je n’sais pas… Je n’sais plus…

Voix 2
Et ils rient, ils rient, ils rient, heureux d’êtr’ si légers
Heureux d’êtr’ débarrassés d’eux-mêmes !
Et ils rient, ils rient, ils rient, heureux d’êtr’ si légers
Heureux d’êtr’ débarrassés d’eux-mêmes !

V1 
Rame ! Rame ! Ramons, ramons… 
Rame ! Rame ! Ramons, ramons…
Rame ! Rame ! Ramons, ramons, ramons sur le mer grise.

V2
(unisson) Et ils rient, ils rient, ils rient…
Et ils rient, ils rient, ils rient, les mangeurs de lotus
(à 2 voix) Et ils rient, ils rient, ils rient, heureux d’êtr’ si légers
Heureux d’êtr’ débarrassés d’eux-mêmes !
Rame ! Rame ! Et ils rient, ils rient, ils rient, ils rient, ils rient.

V1
Nous ramons, nous ramons, nous ramons,
Nous ramons, nous ramons, nous ramons,
Nous ramons au milieu des poissons, des noyés, des hippocamp’, des oursins !
J’ai faim ! J’ai faim ! J’ai faim ! J’ai faim ! Faim ! Faim !
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